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ÉDITORIAL

Nous quittons la rive de l’été pour vivre 
ensemble l’aventure d’une nouvelle année 
pastorale. C’est encore l’Esprit Saint qui 
nous conduira vers la terre inconnue de 
rencontres inédites et de partages espérés.

Une année pastorale tente de mettre en 
œuvre le travail de Dieu lui-même. Pour 
cela, chacune, chacun est concerné, car 
Dieu travaille le cœur de toute femme et 
de tout homme. 

Innombrables les signes qui révèlent le tra-
vail de Dieu! Le premier signe parmi tous 
les autres consiste à humaniser la vie, la 
culture et le monde. Devenir humain est la 
dynamique essentielle pour tisser chacune 
de nos histoires dans la grande aventure 
de l’humanité. Nous y contribuons toutes 
et tous par le seul fait d’être vrai, juste et 
solidaire. Le travail de Dieu nécessite de 
notre part un engagement libre et fondé 
sur l’espérance. 

D’autres signes proposés par l’Eglise que 
sont les sacrements, la Parole de Dieu et la 
vie communautaire. Autant d’initiatives 
venant de Dieu pour nourrir son peuple et 
le faire grandir dans la foi et l’amour. 

L’Eucharistie du dimanche demeure le lieu 
privilégié où l’unité est célébrée grâce au 
mystère pascal, mémorial de la mort et de 
la résurrection de Jésus, le Christ. Tout se 
tient et tout est contenu dans le don illimité 
et sans cesse renouvelé de Jésus Seigneur.

Notre Unité pastorale ne manque pas de 
propositions pour donner du souff le à 
celle et celui qui souhaitent se risquer vers 
le large.

Que l’Esprit Saint nous accompagne 
pour nous donner et partager le goût du 
Royaume !

Ensemble, allons vers ces nouveaux 
espaces.

Avec audace et vérité !
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ÉQUIPE PASTORALE

1625 MAULES / SÂLES

Tél./Fax : 026 917 84 83
Natel : 079 244 36 10

• TRANSFORMATION
• RÉNOVATION
• RÉPARATION
• POSE

Après les départs de Céline Ruffieux et 
Yannick Salomon et bientôt celui de l’abbé 
Thomas, l’équipe pastorale accueille 
quatre nouvelles personnes.

Le 1er septembre, l’équipe pastorale a 
accueilli Martine Floret en qualité d’assis-
tante pastorale. Elle est arrivée de France 
avec une forte expérience professionnelle 
dans divers domaines. Ses responsabili-
tés l’ont préparée à reprendre une acti-
vité pastorale chez nous. Martine Floret a 
suivi l’Ecole de la foi à Fribourg et elle 
a poursuivi des études de théologie à l’Uni-
versité de la même ville. 

Nous arrive également Jean-Claude Ayer, 
de Matran. Diacre, il est l’actuel aumônier 
du pénitencier de Bellechasse et aumônier 
dans le service de la santé. Sa forma-
tion à l’IFM terminée, il a travaillé dans 
une paroisse de Fribourg, puis au ser-
vice des gens du voyage. Son expérience 
dans la diaconie apportera à notre Unité 
pastorale une dimension nouvelle.

Enfin, les abbés Didier et Daniel, deux 
prêtres du Togo, rejoindront l’équipe pas-
torale durant l’automne. Nous les recevons 
comme un cadeau de Dieu. Nous sommes 
dans l’heureuse attente de leur arrivée et 
impatients de faire leur connaissance.

Ainsi, l’équipe prendra-t-elle un peu de 
temps pour se constituer et trouver sa 
dynamique.

Nous savons que nos communautés sont 
accueillantes et pleines d’attention. Nous 
formons ensemble l’Eglise du Christ, signe 
d’unité pour le monde.

Gageons que cette nouvelle étape crée dans 
notre UP un élan authentique d’ouverture, 
de solidarité et de fraternité.
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PAR L’ABBÉ BERNARD MISEREZ 
PHOTOS : CATHERINE AYER / CLÉMENCE FLORET

Jean-Marc Crausaz
Maîtrise fédérale

Rue St-Denis 44
1630 Bulle 1

Tél. 026 919 81 91
Fax 026 919 81 99

E-mail : 
meyer.electricite@bluewin.ch

ENTREPRISE GÉNÉRALE 
D’ÉLECTRICITÉ

1625 Sâles (Gruyère)

Tél. 026 917 81 46
Fax 026 917 84 66

Boulangerie - pâtisserie
« Au pain doré » « La Boutique à pains »

Nouveau : Sâles
Présent à Ursy 026 917 81 14

Energies renouvelables  :
Pompe à chaleur
Bois • Solaire
Ventilation contrôlée

Chemin de Halage 14
CP 268 • 1630 Bulle
Tél. 026 919 60 90
www.francis-mooser.ch

SCHORNOZ 079 455 37 37 – www.multisols.ch
Rue de l’Industrie 2 – 1630 Bulle
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JEUNES
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ci-dessous, tu peux prendre contact avec notre secrétariat, 
où tu trouveras toutes les coordonnées nécessaires.

Toi qui as fait ta première communion
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VIE DES PAROISSES
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… PHOTOS : SORENS, PHILIPPE BLANC ; VUADENS, NICOLAS REPOND ; 
AVRY-DT-PONT, JOËL OVERNEY

…Sorens, le 21 mai 2016.

…Vuadens, le 21 mai 2016.

…Avry-dt-Pont, le 22 mai 2016.
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VIE DES MOUVEMENTS
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Soirées bibliques 2016-2017
Découvrir le prophète Jérémie

La vie et l’itinéraire du prophète Jérémie donnent à penser. Cet homme, né autour de 
650 avant Jésus-Christ, nous offre un témoignage personnel exceptionnel. Son chemin 
spirituel hors du commun ouvre des perspectives inouïes à nos vies de croyants.

Jérémie est fragile et fort à la fois, timide et entreprenant, engagé dans les événements 
de son histoire. Il découvre en lui une double passion, passion des hommes et passion 
de Dieu.

Animées par l’abbé Bernard Miserez, les rencontres commencent à 20h et se terminent à 
21h. Elles ont lieu aux Halles, dans les salles 3 et 4, à Bulle.

Nul besoin pour quelqu’un qui souhaite vivre ce parcours de connaître la Bible. Aucune 
inscription n’est requise. Venez librement goûter au trésor de la Parole de Dieu !

Rencontres prévues : 22 novembre, 13 décembre, 18 janvier 2017, 23 février, 14 mars, 
25 avril et 18 mai.

Quatre soirées de partage

La joie de l’Evangile

Le monde est en crise, dit-on. Les chrétiens n’échappent pas
au questionnement persistant et parfois déstabilisant de la vie 
et de l’histoire. Croire aujourd’hui ne va plus de soi. L’Eglise aussi 
est soumise à de profonds changements liés à la culture
et à l’évolution de la société.

Face à ces bouleversements, le pape François a lancé un appel
très pertinent aux chrétiens du monde entier en publiant une exhortation au titre évocateur : 
La joie de l’Evangile.

D’une rare densité, ce texte remarquable est une source d’espérance pour les communautés
et les croyants de ce temps. Le pape François désigne avec une justesse inégalée les leviers 
incontournables pour connaître dès maintenant la joie reçue de l’Evangile.

Quatre soirées de débats sont ainsi proposées à toutes les personnes qui veulent prendre
du temps pour nourrir la réflexion, partager autour de ce texte et travailler ensemble les défis 
identifiés à la lecture de l’exhortation.

Les rencontres débutent à 20h et se terminent à 21h30. Elles seront animées par l’abbé Bernard 
Miserez dans les salles 3 et 4 des Halles, à Bulle.

Les 29 novembre, 6 décembre, 10 janvier 2017 et 7 février.

Venez nombreux !

Evangile à la Maison

La démarche « L’Evangile à la Mai-
son » a débuté en 2011. Elle se poursuit 
aujourd’hui par la lecture des Actes des 
apôtres. Pour 2016-2017, les groupes sont 
invités à lire la lettre aux Hébreux. 

Le service Accompagnement et Formation en pastorale propose quatre forums par année 
pour soutenir les groupes dans leur lecture : samedi 12 novembre 2016 de 9h à 11h30, 
« Le Christ, grand-prêtre fidèle et compatissant », au Centre diocésain, chemin du Car-
dinal-Journet 3, 1752 Villars-sur-Glâne. Samedi 14 janvier 2017. Samedi 18 mars 2017. 
Samedi 20 mai 2017.
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DÉCOUVERTE

Po
ur

 u
ne

 E
gl

is
e

de
 re

nc
on

tr
e

PAR ELISABETH BERTSCHY
PHOTO : ROBERTO SIMONA LORS D'UNE DE SES MISSIONS

L’AED - Aide à l’Eglise en Détresse : des 
mots révélateurs pour exprimer le com-
bat de l’œuvre catholique internationale 
fondée en 1947 par le Père Werenfried 
Van Straaten. L’institution est implantée 
en Suisse depuis 1966, avec un secrétariat 
national à Lucerne et une antenne pour la 
Suisse romande et italienne à Villars-sur-
Glâne. A la tête de ce bureau depuis 2003, 
spécialiste de l’Islam et des chrétiens per-
sécutés, Roberto Simona, marié et père de 
trois enfants. Il est au bénéfice d’une solide 
expérience acquise à l’étranger via ses 
études en Russie, aux Etats-Unis, sa fonc-
tion de délégué du CICR dans le Caucase 
et en Asie centrale ainsi que par la maîtrise 
de six langues. Interview.

Roberto Simona, en quoi consiste votre 
travail pour l’AED ?
Je vais souvent sur le terrain, sept à huit 
voyages par an et j’invite aussi des repré-
sentants des Eglises persécutées. Ces 
visites sont essentielles pour venir en aide 
aux pays en guerre, donner aux paroisses 
les outils pour gérer les afflux de réfugiés. 
Je m’occupe beaucoup des convertis, des 
musulmans qui deviennent chrétiens dans 
des conditions difficiles. Nous voulons une 
Eglise de rencontre et non moraliste. Ce 
qui compte, c’est d’arriver à récolter de 
l’argent pour les gens qui en ont besoin. Je 
donne des conférences sur la liberté reli-
gieuse.

Justement, parlez-nous du rapport que 
l’AED établit à ce sujet ? 
Rappelons que la liberté religieuse est un 
droit de l’homme. Seuls deux rapports 

sur le sujet paraissent dans le monde, ils 
sont essentiels. L’un vient des Etats-Unis et 
l’autre est élaboré par un groupe d’experts 
de l’AED. Il sort tous les deux ans, depuis 
15 ans. Le prochain arrive à l’automne, j’ai 
présenté le dernier à l’ONU à Genève. 

Les activités de l’AED sont financées 
essentiellement par des dons privés, 
comment procédez-vous pour récolter 
des fonds ?
Nous ne bénéficions pas de produits de 
quête obligatoire, ce qui nous oblige à un 
certain dynamisme. Le marketing est très 
important. Nous avons surtout des petits 
donateurs. Les médias nous sollicitent 
souvent. Nous donnons des conférences, 
témoignons dans les paroisses et propo-
sons des projets pastoraux et humanitaires. 

Un souvenir ou une mission qui vous a 
particulièrement marqué ? 
J’évoquerai mon voyage en Syrie en 2015, 
près de Palmyre. Je rencontrais le Père 
Jacques Mourad, peu après il était pris 
en otage par les Djihadistes de Daech qui 
l’ont heureusement libéré quelques mois 
plus tard. On finançait des travaux dans 
son monastère Mar Elian. Les Djihadistes 
l’ont complètement détruit à coups de bull-
dozer. J’ai invité le Père Mourad en Suisse 
et lui ai demandé ce que nous allions faire. 
« Même si tout a été détruit, on n’arrive pas 
à détruire le lien avec le Christ, ce qu’il y a 
dans le cœur des gens », m’a-t-il répondu. 
Parfois, on s’arrête sur la douleur des 
victimes, les choses matérielles, ce qui 
reste dans le cœur n’a pas de prix. Il faut 
toujours y croire, Dieu règle les choses 
mieux que nous. La zone de Palmyre est 
aujourd’hui libérée. 

L’Aide à l’Eglise en Détresse est une institution implantée 
en Suisse depuis 1966. Florilège de ses actions en compagnie 
de Roberto Simona, responsable de l’antenne francophone 
et italienne à Villars-sur-Glâne.

http: //www.aide-eglise-en-detresse.ch

Compte postal 60-17700-3

IBAN CH47 0900 0000 6001 7700 3

Je vous invite tous, 
en communion 
avec l’AED, à réaliser
partout dans le 
monde une œuvre 
de miséricorde ! 
Pape François
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VIE DES PAROISSES
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PAR MONIQUE RUFFIEUX
PHOTO : DR

La paroisse de Bulle-La Tour a débloqué un montant  
de 100 000 francs au profit des migrants. Son président, 
Jean-Bernard Repond, s’explique.

Depuis le début de la guerre en Syrie, 
des événements tragiques ont focalisé 
les médias sur la situation des migrants. 
A l’heure où les gouvernements euro-
péens peinent à trouver des solutions, les 
Eglises se sont mobilisées. Pouvez-vous 
nous rappeler les actions proposées ?
Sur le front des migrations, les Eglises 
se sentent particulièrement interpellées. 
Le pape François, mais aussi les évêques, 
invitent les croyants à faire preuve de la 
plus grande ouverture d’esprit et à s’en-
gager en vue de soulager la souffrance de 
tant de personnes qui fuient des régions 
frappées par des violences. Avec « Osons 
l’accueil », on constate que des familles 
fribourgeoises ouvrent leurs portes à des 
réfugiés.

Quelle a été l’attitude du Conseil parois-
sial de Bulle-La Tour face à ces appels ? 
Le Conseil de paroisse a été sensibilisé par 
l’appel des Eglises. Il a spontanément pro-
posé de mettre à disposition des structures 
d’accueil officielles comme la Croix-Rouge, 
des locaux destinés à dispenser des cours 
de langues. Il a aussi accordé une modeste 
aide financière de Fr. 5000.– à un diocèse 
syrien via des connaissances.

Comment cette aide financière a-t-elle 
pris forme ?
Lors de l’assemblée paroissiale de l’au-
tomne dernier au cours de laquelle un 

crédit a été accordé pour commémorer les 
200 ans de la reconstruction de l’église de 
Bulle, une proposition demandait qu’un 
montant équivalent à cette commémora-
tion, soit Fr. 100 000.–, soit débloqué pour 
venir en aide aux réfugiés. 

Quelles démarches ont été entreprises 
après cette proposition ?
Nous sommes entrés en contact avec des 
organismes actifs dans l’aide aux réfu-
giés, en premier lieu avec l’ORS, la struc-
ture mandatée par le canton de Fribourg 
pour encadrer et héberger des requérants 
d’asile. Nous avons choisi d’apporter notre 
soutien par le biais de  l’Aide à l’Eglise 
en Détresse (AED) qui est active dans les 
pays en conflit. Nous avons rencontré l’un 
de ses responsables, qui connaît très bien 
la Syrie et l’Irak pour s’y rendre réguliè-
rement.

Quel projet avez-vous donc présenté lors 
de votre dernière assemblée ?
L’AED propose de soutenir des projets très 
concrets au travers d’un document intitulé 
« Situation et projets en faveur des chré-
tiens persécutés et victimes de la guerre au 
Moyen-Orient ». Dans un premier temps, il 
a été décidé de débloquer deux montants, 
chacun de Fr. 15 000.– : l’un pour venir 
en aide à des réfugiés syriens à Zahlé, au 
Liban, l’autre pour soulager la souffrance 
de réfugiés intérieurs irakiens à Erbil.

Comment envisagez-vous l’attribution 
des Fr. 70 000.– restants ? 
Nous allons nous tenir informés de l’évo-
lution de la situation dans les deux endroits 
où nous avons octroyé cette première aide. 
Dans la foulée, nous devrions compléter 
celle-ci jusqu’à hauteur des Fr. 100 000.– 
décidés par l’assemblée paroissiale.

Avez-vous un message à faire passer à nos 
lecteurs ?
Il est extraordinaire de constater qu’une 
proposition émanant d’un seul individu au 
cours d’une assemblée paroissiale a débou-
ché sur un engagement financier. Comme 
quoi, il est faux de penser qu’on ne peut 
jamais rien faire tout seul. J’ose espérer que 
cette initiative fera école.

Des réfugiés à Erbil.
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VIE DES PAROISSES

En restauration à Lucerne, le grand orgue 
sera béni et inauguré le 30 octobre prochain.
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TEXTE ET PHOTOS PAR MONIQUE RUFFIEUX

A la fin du XIXe siècle, l’église érigée sur 
l’actuelle place Sciobéret à La Tour-de-
Trême fut jugée vétuste et trop exiguë. Un 
nouvel édifice fut consacré le 13 septembre 
1876. Cinq ans plus tard, la paroisse entre-
prit la construction d’un orgue. Confiée à 
un facteur de Rapperswil, Heinrich Spaich, 
l’œuvre fut achevée le 1er août 1881. En 
1927, l’orgue fut pourvu d’un moteur élec-
trique, puis de nouveaux jeux s’ajoutèrent 
en 1949.

Au fil des années, 
certaines pièces de 
l’orgue se dégra-
dèrent. La qualité 
n’était plus en adé-
quation avec les 
attentes des musi-
ciens.

Dans l ’opt ique 
d ’une restaura-
tion, le Conseil 
paroissial Bulle-La 
Tour a diligenté 
un groupe de tra-
vail réunissant des 

représentants du Conseil paroissial, du 
chœur La Cécilienne, les organistes titu-
laires des deux églises ainsi que François 
Delor, organiste à la cathédrale de Genève, 
en qualité d’expert. L’entreprise Orgelbau 
Goll AG, à Lucerne, décrocha le man-
dat. Elle privilégia le respect des origines 
de l’instrument, tout en gardant les acquis 
de 1949.

L’orgue restauré bénéficiera d’une traction 
mécanique et d’une console positionnée 
contre le buffet de l’orgue. Un jeu de pédale 
retournera vers l’arrière de l’orgue. Il pas-
sera de 19 à 21 jeux. Le buffet retrouvera 
sa couleur chêne d’origine avec un tissu 
de fond bleu et rouge (selon les vestiges 
retrouvés sur les boiseries) et des dorures. 
Un éclairage étudié mettra l’ensemble en 
valeur. Le sol et les podiums pour les chan-
teurs ont dû être totalement refaits, la pein-
ture des murs rafraîchie.

Une messe de bénédiction aura lieu le 
dimanche 30 octobre, célébration durant 
laquelle un dialogue s’instaurera entre 
l’abbé Bernard Miserez et l’orgue, joué par 
Boris Fringeli et Vincent Perrenoud, les 
organistes titulaires de La Tour-de-Trême.

A 17h, François Delor se mettra aux 
claviers pour le concert inaugural. Il sera  
suivi d’un apéritif auquel sont invités 
auditeurs et paroissiens.
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La demande en mariage de Tobie à Sarah 
(les Red’s).

150 jeunes du canton de Fribourg, répar-
tis en 16 équipes, ont participé cette année 
au défi-lecture Bible. Objectif : prendre 
connaissance de l’épopée de Tobie (dans 
le livre biblique du même nom), répondre 
à un questionnaire, puis s’approprier un 
passage de l’histoire en réalisant un film 
ou une pièce de théâtre.

La finale cantonale du 25 mai 2016, à l’aula du CO de Bulle.

Le 1er prix pour « les Red’s » avec les félicitations du jury.
Sarah à la recherche de l’homme parfait  
(les Grues).

Le groupe JMJ  
de la Gruyère dit merci

PAR OLIVIER ESSACAZ, DIACRE 
ET COORDINATEUR JEUNESSE RÉGIONAL 
EN GRUYÈRE 
PHOTO : LDD

Les jeunes Gruériens partis
pour les JMJ de Cracovie remercient 
tous les généreux donateurs 
et acheteurs de gâteaux 
qui les ont aidés à réaliser leur rêve.
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JEUNES

Durant les journées sportives et culturelles 
du Collège du Sud, à Bulle, deux étudiants 
ont choisi de vivre une « en-quête d’essence 
ciel » avec l’aumônerie.

En trois jours passés à Saint-Maurice 
d’Agaune, ils ont non seulement décou-
vert les racines de la foi chrétienne en 
Suisse romande en visitant l’abbaye qui a 
fêté ses 1500 ans l’an passé et son magni-
fique trésor, mais ils ont aussi rencontré 
des hommes et des femmes d’aujourd’hui 
qui perpétuent le témoignage des martyrs 
thébains. A chacun, ils ont demandé de 
leur partager leur essentiel, ce qui a motivé 
leur vocation, ce qui les fait vivre, ce qui les 
pousse à avancer sur leur chemin de foi.

Tous ces témoins, que ce soit ces deux 
frères, l’un archiviste de l’Abbaye de 
Saint-Maurice et l’autre curé de paroisse 
accueillant dans sa cure une jeune maman 
réfugiée érythréenne avec ses trois enfants, 
que ce soit cette sœur qui nous a invités 
à venir faire nos grillades dans sa cuisine 
plutôt qu’en pleine bise ou cette religieuse, 
première femme ayant été autorisée à faire 
l’apprentissage de typographe, et qui dirige 
maintenant le Pfarrblatt (l’équivalent alé-
manique de l’Essentiel) ou encore le vieux 
capucin barbu, sage et militant de la paix, 
tous ont, un jour, fait un saut de confiance 
dans l’inconnu avec la foi d’être accueillis 
dans le cœur de Dieu. Et, depuis, ils vivent 
dans son amitié.

« Mais, elle est révolutionnaire cette 
sœur ! », se sont-ils exclamés en entendant 
sœur Irène Victor raconter sa vocation. 
Oui, nous avons vraiment rencontré des 
révolutionnaires : des personnes qui ont 
eu la liberté de choisir leur voie parfois à 
contresens de ce que rêvaient pour eux 
leurs parents, mais qui ont trouvé le bon-
heur en suivant l’appel du Seigneur qui 
touchait leur essentiel.
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Sur la tombe de Saint-Maurice 
et de ses compagnons.

PAR CHRISTINE FORNEROD, AUMÔNIER COLLÈGE DU SUD 
PHOTOS : LDD

Prière de Taizé 2016-2017

Dernier vendredi du mois à 19h30 à Bulle.

– 30 septembre 2016 (Aumônerie du CO de Bulle, rue de la Léchére 40, 
 à côté du parking de la piscine – ACOB)

– 25 novembre 2016 (Temple réformé, rue de Gruyères 70, Bulle – TRB)

– 27 janvier 2017 (ACOB)

– 24 février 2017 (TRB)

– 31 mars 2017 (lors de l'exposition « Sur les chemins de la Passion », 
 église de La Tour-de-Trême)

– 28 avril 2017 (TRB)

– 23 juin 2017 (ACOB)

Trois jours en quête d’essentiel

Accueillis pour 
manger au chaud 
chez Sœur Irène 
Victor à Vérolliez.

Dans la chapelle art déco des capucins 
avec frère Vincent.

Sœur Catherine Jérusalem, responsable  
de l’édition alémanique de L’Essentiel.
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L’année 2015 a été riche en démarches ecclésiales, tout parti-
culièrement en raison du Synode sur la famille, deuxième 
étape. Nous avons reçu le message du pape François sous la 
forme d’une lettre apostolique où il redit d’une manière 
personnelle ce que le Synode a fait. Nous jetons un regard 
sur la démarche synodale, rappelant son origine et relevant 
les nouveautés.

PAR PASCAL BOVET 
PHOTOS : CIRIC, DR

Un chemin laborieux
La démarche synodale des évêques est 
un fruit du dernier concile Vatican II qui 
traite de cette question en trois temps. Le 
dernier Synode sur la famille permet un 
regard sur le cheminement de cette voie 
synodale et met en évidence son évolution.

La constitution dogmatique sur l’Eglise 
rappelle la primauté du pontife romain 
(pouvoir suprême, plénier et universel) 
(Lumen Gentium no 22, 1964). Cet ensei-
gnement est la reprise fidèle de l’enseigne-
ment du concile Vatican I.

Immédiatement après le principe 
de cette autorité pontificale est évo-
quée la collégialité, sous une forme 
non juridique pour qualifier les rela-
tions entre le pontife et l ’ordre des 
évêques qui « est le sujet d’un pouvoir 
suprême et plénier sur toute l’Eglise… »  
(no 22). Cependant ce pouvoir ne peut 
s’exercer qu’avec le consentement du pon-
tife romain. Lumen Gentium est proclamée 
le 21 no vembre 1964, avec une note expli-
cative sur la collégialité.

Le conseil des évêques « sélectionnés ou 
délégués », sous l’autorité du pontife, differt 
d’un concile œcuménique qui est censé 
être formé de l’ensemble des évêques. En 
cela, la forme synodale rend plus visible 
et plus ordinaire la sollicitude de tous les 
évêques sur la totalité de l’Eglise.

Lors de la session conciliaire suivante, le 
décret sur la charge pastorale des évêques 
(rendu public le 28 octobre 1965) fait un 
pas de plus : les évêques choisis dans les 
différentes régions du monde apportent 
au pasteur suprême une aide plus efficace 
au sein d’un conseil qui a reçu le nom de 
synode des évêques. (Christus Dominus, no 
5, 1965)

Un mois auparavant, le pape Paul VI, pen-
dant l’élaboration du texte conciliaire sur 
la charge des évêques, a publié le motu 

proprio instituant le synode des évêques, 
comme une forme ordinaire de collabo-
ration entre les évêques et le Saint-Père. 
(Apostolica Sollicitudo, du 15 septembre 
1965)

Par cette charge épiscopale exercée en col-
légialité, les évêques participent à la sollici-
tude de toutes les Eglises pour ce qui est du 
magistère et du gouvernement de l’Eglise 
universelle en un collège ou corps, en com-
munion avec le souverain pontife et sous 
son autorité. (Christus Dominus, no 3.1)

A ce jour, le synode des évêques a tenu 14 
sessions ordinaires et trois extraordinaires.

Le Synode sur la famille 2015 : quoi de 
neuf ?
Ce synode a retenu particulièrement l’at-
tention par l’actualité de son thème : la 
famille. Et il illustre très bien le rôle de 
cette participation à l’autorité pontificale, 
pas toujours compris.

Qui dit synode, dit démarche, déplace-
ment, cheminement et dans la tradition 
catholique on n’y est pas trop exercé. Quoi 
de neuf dans ce synode sur le chemine-
ment ?

Le fait que le concile Vatican II, avec ses 
plus de 2000 évêques, ait montré les limites 
de l’exercice de la collégialité est certai-
nement pour quelque chose dans cette 
nouveauté : une instance de consultation 
plus restreinte et régulière. Jusqu’alors, 
les congrégations jouaient ce rôle dans 
leur domaine. Elles en gardent un dans la 
nouvelle démarche, mais sans en tenir les 
commandes.

On le voit, le pontife romain reste l’au-
torité suprême : il confirme (ou non) les 
participants désignés, choisit le thème, 
préside lui-même ou par personne dési-
gnée les assemblées… Il n’y a pas de doute, 
le Synode est soumis à l’autorité du Saint-
Père. A lui de choisir les suites à donner.

Sur ce plan-là, on peut souligner l’inten-
tion de consulter, mais on reste sur sa faim 
sur ce que l’on fait du résultat. Organe 
consultatif donc. Mais le pontife romain 
peut lui accorder, au cas par cas, une com-
pétence de décision.

Cependant, ce dernier synode a eu sa part 
de nouveauté pratique : le thème de la 
famille a été préparé dans une première 
session extraordinaire qui a laissé appa-
raître des divergences dans l’approche 

de celui-ci. Une innovation est venue de 
la part du pape François : entre les deux 
sessions, il a demandé que l’ensemble de 
l’Eglise ait plus largement la parole. Les 
moyens modernes le permettent. Et on 
a vu nombre d’Eglises de différents pays 
proposer aux fidèles soit un texte de tra-
vail, soit un questionnaire (quelque 10’000 
réponses ont été reçues en Suisse).

Certains cardinaux y ont peut-être vu 
un danger pour la vérité et la fidélité de 
l’Eglise dans le domaine de la famille; ils 
ont publié un ouvrage, rappelant ce que 
devrait être l’enseignement de l’Eglise. Le 
document de travail élaboré par le bureau 
n’a pas soulevé l’euphorie et le document 
final voté par les participants ne cache pas 
les divergences. 

L’aspect informatif et de témoignage a pris 
plusieurs jours au début du synode, met-
tant en évidence les réalités fort diverses 
dans le monde pour ce qui est de vivre la 
famille : richesse et complexité. C’est un 
pas important qui a été fait : les échanges 
et le texte final, l’exhortation apostolique 
Amoris Laetitia, ont pu prendre en compte 
la réalité telle qu’elle est et non seulement 
telle que nous la désirons.

Quelques familles laïques ont pu suivre les 
travaux du synode en tant qu’auditeurs.

Le pape François bien entouré .

En plein travail.

« Un chemin laborieux »
« Ce n’est un secret pour personne, nous vivons des rencontres très riches où il y a des débats et des tensions nécessaires 
et même salutaires », résume le cardinal Schönborn, rapporteur du seul groupe germanophone du Synode où l’on trouve 
quelques-uns des ténors de ce synode, parmi lesquels les cardinaux Kasper, Marx et Müller ainsi que le cardinal suisse Kurt Koch. 
Chacun représente les courants divergents qui se sont exprimés durant l’entre-Synode. L’archevêque de Vienne y voit l’expression 
« des analyses de la situation très différentes qui se sont exprimées lors des assemblées plénières ». Alors que les premiers 
travaux linguistiques ont été présentés par les rapporteurs lors de la congrégation générale dans la salle du synode, le cardinal 
Schönborn estime que le Pape a fait aux frères synodaux un très beau cadeau. « Ce synode a été un chemin laborieux », 
reconnaît cependant le rapporteur pour le groupe allemand.

Témoignage de Mgr Lovey, 
délégué des évêques suisses au synode
« J’ai vécu un temps fort de partage et de 
fraternité », a rappelé l’évêque, qui a 
évoqué les réunions en groupes linguis-
tiques (les circuli minores) et les séances 
en plenum qui se tenaient à l’aula 
Paul VI, où les intervenants avaient trois 
minutes de temps de parole « à la 
seconde près », a-t-il insisté. L’évêque de 
Sion a évoqué « trois semaines de travail 
intensif » et a rappelé le moment où 
chacun des pères synodaux de son 
groupe a raconté son vécu familial, 
l’expérience donnant une tout autre 
tournure aux séances de travail lors des 
deux semaines qui ont suivi.

La messe d’ouverture du synode.
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étape. Nous avons reçu le message du pape François sous la 
forme d’une lettre apostolique où il redit d’une manière 
personnelle ce que le Synode a fait. Nous jetons un regard 
sur la démarche synodale, rappelant son origine et relevant 
les nouveautés.
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Un chemin laborieux
La démarche synodale des évêques est 
un fruit du dernier concile Vatican II qui 
traite de cette question en trois temps. Le 
dernier Synode sur la famille permet un 
regard sur le cheminement de cette voie 
synodale et met en évidence son évolution.

La constitution dogmatique sur l’Eglise 
rappelle la primauté du pontife romain 
(pouvoir suprême, plénier et universel) 
(Lumen Gentium no 22, 1964). Cet ensei-
gnement est la reprise fidèle de l’enseigne-
ment du concile Vatican I.

Immédiatement après le principe 
de cette autorité pontificale est évo-
quée la collégialité, sous une forme 
non juridique pour qualifier les rela-
tions entre le pontife et l ’ordre des 
évêques qui « est le sujet d’un pouvoir 
suprême et plénier sur toute l’Eglise… »  
(no 22). Cependant ce pouvoir ne peut 
s’exercer qu’avec le consentement du pon-
tife romain. Lumen Gentium est proclamée 
le 21 no vembre 1964, avec une note expli-
cative sur la collégialité.

Le conseil des évêques « sélectionnés ou 
délégués », sous l’autorité du pontife, differt 
d’un concile œcuménique qui est censé 
être formé de l’ensemble des évêques. En 
cela, la forme synodale rend plus visible 
et plus ordinaire la sollicitude de tous les 
évêques sur la totalité de l’Eglise.

Lors de la session conciliaire suivante, le 
décret sur la charge pastorale des évêques 
(rendu public le 28 octobre 1965) fait un 
pas de plus : les évêques choisis dans les 
différentes régions du monde apportent 
au pasteur suprême une aide plus efficace 
au sein d’un conseil qui a reçu le nom de 
synode des évêques. (Christus Dominus, no 
5, 1965)

Un mois auparavant, le pape Paul VI, pen-
dant l’élaboration du texte conciliaire sur 
la charge des évêques, a publié le motu 

proprio instituant le synode des évêques, 
comme une forme ordinaire de collabo-
ration entre les évêques et le Saint-Père. 
(Apostolica Sollicitudo, du 15 septembre 
1965)

Par cette charge épiscopale exercée en col-
légialité, les évêques participent à la sollici-
tude de toutes les Eglises pour ce qui est du 
magistère et du gouvernement de l’Eglise 
universelle en un collège ou corps, en com-
munion avec le souverain pontife et sous 
son autorité. (Christus Dominus, no 3.1)

A ce jour, le synode des évêques a tenu 14 
sessions ordinaires et trois extraordinaires.

Le Synode sur la famille 2015 : quoi de 
neuf ?
Ce synode a retenu particulièrement l’at-
tention par l’actualité de son thème : la 
famille. Et il illustre très bien le rôle de 
cette participation à l’autorité pontificale, 
pas toujours compris.

Qui dit synode, dit démarche, déplace-
ment, cheminement et dans la tradition 
catholique on n’y est pas trop exercé. Quoi 
de neuf dans ce synode sur le chemine-
ment ?

Le fait que le concile Vatican II, avec ses 
plus de 2000 évêques, ait montré les limites 
de l’exercice de la collégialité est certai-
nement pour quelque chose dans cette 
nouveauté : une instance de consultation 
plus restreinte et régulière. Jusqu’alors, 
les congrégations jouaient ce rôle dans 
leur domaine. Elles en gardent un dans la 
nouvelle démarche, mais sans en tenir les 
commandes.

On le voit, le pontife romain reste l’au-
torité suprême : il confirme (ou non) les 
participants désignés, choisit le thème, 
préside lui-même ou par personne dési-
gnée les assemblées… Il n’y a pas de doute, 
le Synode est soumis à l’autorité du Saint-
Père. A lui de choisir les suites à donner.

Sur ce plan-là, on peut souligner l’inten-
tion de consulter, mais on reste sur sa faim 
sur ce que l’on fait du résultat. Organe 
consultatif donc. Mais le pontife romain 
peut lui accorder, au cas par cas, une com-
pétence de décision.

Cependant, ce dernier synode a eu sa part 
de nouveauté pratique : le thème de la 
famille a été préparé dans une première 
session extraordinaire qui a laissé appa-
raître des divergences dans l’approche 

de celui-ci. Une innovation est venue de 
la part du pape François : entre les deux 
sessions, il a demandé que l’ensemble de 
l’Eglise ait plus largement la parole. Les 
moyens modernes le permettent. Et on 
a vu nombre d’Eglises de différents pays 
proposer aux fidèles soit un texte de tra-
vail, soit un questionnaire (quelque 10’000 
réponses ont été reçues en Suisse).

Certains cardinaux y ont peut-être vu 
un danger pour la vérité et la fidélité de 
l’Eglise dans le domaine de la famille; ils 
ont publié un ouvrage, rappelant ce que 
devrait être l’enseignement de l’Eglise. Le 
document de travail élaboré par le bureau 
n’a pas soulevé l’euphorie et le document 
final voté par les participants ne cache pas 
les divergences. 

L’aspect informatif et de témoignage a pris 
plusieurs jours au début du synode, met-
tant en évidence les réalités fort diverses 
dans le monde pour ce qui est de vivre la 
famille : richesse et complexité. C’est un 
pas important qui a été fait : les échanges 
et le texte final, l’exhortation apostolique 
Amoris Laetitia, ont pu prendre en compte 
la réalité telle qu’elle est et non seulement 
telle que nous la désirons.

Quelques familles laïques ont pu suivre les 
travaux du synode en tant qu’auditeurs.

Le pape François bien entouré .

En plein travail.

« Un chemin laborieux »
« Ce n’est un secret pour personne, nous vivons des rencontres très riches où il y a des débats et des tensions nécessaires 
et même salutaires », résume le cardinal Schönborn, rapporteur du seul groupe germanophone du Synode où l’on trouve 
quelques-uns des ténors de ce synode, parmi lesquels les cardinaux Kasper, Marx et Müller ainsi que le cardinal suisse Kurt Koch. 
Chacun représente les courants divergents qui se sont exprimés durant l’entre-Synode. L’archevêque de Vienne y voit l’expression 
« des analyses de la situation très différentes qui se sont exprimées lors des assemblées plénières ». Alors que les premiers 
travaux linguistiques ont été présentés par les rapporteurs lors de la congrégation générale dans la salle du synode, le cardinal 
Schönborn estime que le Pape a fait aux frères synodaux un très beau cadeau. « Ce synode a été un chemin laborieux », 
reconnaît cependant le rapporteur pour le groupe allemand.

Témoignage de Mgr Lovey, 
délégué des évêques suisses au synode
« J’ai vécu un temps fort de partage et de 
fraternité », a rappelé l’évêque, qui a 
évoqué les réunions en groupes linguis-
tiques (les circuli minores) et les séances 
en plenum qui se tenaient à l’aula 
Paul VI, où les intervenants avaient trois 
minutes de temps de parole « à la 
seconde près », a-t-il insisté. L’évêque de 
Sion a évoqué « trois semaines de travail 
intensif » et a rappelé le moment où 
chacun des pères synodaux de son 
groupe a raconté son vécu familial, 
l’expérience donnant une tout autre 
tournure aux séances de travail lors des 
deux semaines qui ont suivi.

La messe d’ouverture du synode.
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Notre communauté s’agrandit. Nous 
pouvons observer une grande diversité 
de sensibilités dans la manière de prier, 
de chanter et de pratiquer. Quelle richesse !

Afin d’offrir à chacun et chacune un 
choix plus large et complémentaire avec 
ce qui existe déjà, nous vous proposons, 
dès cet automne, des messes avec une 
animation différente et une participation 
plus active de l’assemblée par le chant et 
la prière. 

Celles-ci auront lieu les samedis à 17h30, 
en l’église Saint-Pierre-aux-Liens, à Bulle.

Dates jusqu’à la fin de l’année : 
3 et 17 septembre ; 15 et 29 octobre ;
5 et 19 novembre ; 17 décembre.

Vous pouvez aussi les consulter sur le site 
de l’UP www.upcompassion.ch

Pour ceux qui le souhaitent, nous nous 
retrouverons le mercredi qui précède 
chaque messe, à 20h15 aux Halles (salle 2) 
à Bulle, pour une heure de répétition.

Nous nous réjouissons de vivre ces 
moments de prières et de joie lors de ces 
célébrations.

PAR ANNE-CHARLOTTE VINCENS

Pas d’âge pour demander le baptême

PAR CLAUDIEN CHEVROLET, RESPONSABLE CATÉCHUMÉNAT CANTON DE FRIBOURG

« On ne naît pas chrétien, on le devient », disait Tertullien, l’un des pères de l’Eglise. Et il n’y a pas 
d’âge pour le devenir. Chaque année, en Suisse, de nombreux adultes sont baptisés, reçoivent
le sacrement de la confirmation et font leur première communion. Dans notre diocèse, 
ils sont une cinquantaine. 

Nous vous proposons un parcours, qu’on appelle catéchuménat et qui se déroule sur deux ans. 
Cet itinéraire vous fait découvrir que le baptême n’est pas un point final, mais un passage fonda-
mental pour un chrétien. Ce cheminement est rythmé par des rencontres et des
célébrations pour se préparer à recevoir Jésus.

Si vous êtes intéressé par cette démarche, merci de contacter le secrétariat de la cure de Bulle ou 
un membre de l’équipe pastorale qui vous accueillera et vous renseignera.

Intéressés par la confirmation ? Soyez les 
bienvenus de 12 à 99 ans !

Beaucoup ignorent que le sacrement de la 
confirmation peut être demandé tout au 
long de la vie. Le parcours se fera sous la 
même forme que l’année dernière, en res-
pectant les nouvelles orientations édictées 
par l’évêché. Certains projets se pratique-
ront en groupe et d’autres, dans le souci de 
valoriser les actions déjà mises en place, 
s’inséreront dans la vie de notre Unité 
pastorale. 

Demandes d’inscription (jeunes + adultes) 
sur notre site www.upcompassion.ch

Délai d’envoi des inscriptions :
25 septembre 2016. 

Les personnes inscrites seront invitées à un 
entretien individuel. A cette occasion, le 
parcours de préparation leur sera présenté. 
En fonction de son contenu, le jeune aura 
la possibilité de confirmer son inscription 
ou de se désinscrire.

Pour toute information complémentaire 
s’adresser au secrétariat de l’Unité pasto-
rale au 026 919 61 00 ou par courrier élec-
tronique : confirmation@upcompassion.ch 

Pour bien vivre ces parcours de confir-
mation, nous cherchons des animateurs 
et accompagnants prêts à aiguiller ces 
jeunes.
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PAR MARIANNE MONNEY

JEUNES
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JEUNES

Qu’est-ce qui vous a incité à recevoir des 
migrants?
J’avais déjà eu envie de faire quelque chose 
pour les migrants, mais je ne savais pas 
quoi. Je me suis dit pourquoi ne pas créer 
un groupe de personnes (Osons l'Accueil) 
qui acceptent d’accueillir des migrants. J’ai 
appelé des amis qui avaient une certaine 
influence dans la société fribourgeoise 
en leur demandant s’ils étaient d’accord 
d’œuvrer dans ce sens. Après 48 heures de 
réflexion, la réponse fut oui. Le dimanche 
suivant, nous nous sommes retrouvés huit 
personnes pour l’organisation.

Pour accueillir un migrant, il faut l’hé-
berger durant au moins trois mois.
Exactement. De notre côté, nous avons 
accueilli ces personnes pendant six mois. 
Avant de les recevoir, il y a un processus à 
respecter et les gens intéressés à rencontrer.

Lors de votre rencontre, qu’est-ce qui 
vous a poussé à les recevoir ?
Je n’avais pas d’a priori. On nous a indiqué 
qu’on allait accueillir un jeune couple avec 
un enfant qui allait naître. Pour ma femme 
et moi, l’idée d’avoir une famille avec un 
enfant, c’était simplement magnifique. 

Est-ce que la communication a été com-
pliquée ?
Le mari savait un peu l’anglais, c’était 
plus facile de communiquer. Son épouse, 
en revanche, comprenait avec les signes. 
Nous avons disposé des post-it pour qu’elle 
apprenne des mots de base. J’ai opté pour 
la solution de facilité en parlant en anglais 
avec l’époux. De ce fait, on ne pratiquait 
pas tellement le français.

Se sont-ils sentis gênés ?
Les Erythréens ont des caractères assez 
doux, ils sont assez discrets. Reste que 
l’intégration est plus difficile quand il y a 
deux personnes plutôt qu’une seule. Cela 
dit, c’était des gens charmants.

Y a-t-il eu des moments difficiles ?
Un ou deux moments difficiles liés à la 
mal-compréhension. Un jour, le mari est 
parti subitement. Puis, alors qu’il tardait à 
rentrer, il me téléphone en me disant que 
je devais aller le chercher à la gare, à dix 
heures. Je l’ai quelque peu grondé, comme 
si c’était mon enfant. Il m’a dit qu’il était 
allé à Berne pour acheter des vêtements. 
Je lui ai répondu qu’il n’avait pas besoin 
d’aller jusqu’à Berne pour cela. Puis, trois 
jours avant le baptême, il nous a sorti un 
magnifique costume national d’Erythrée 
qu’il avait acheté à Berne précisément. 
Pour le reste, on s’entendait très bien.

Donc, vous leur laissiez vivre leur vie ?
Absolument !

Lorsque leur séjour était sur le point de 
se terminer, comment avez-vous réagi ?
On savait que cette situation était tempo-
raire. On imaginait cependant que l’aven-
ture durerait plus longtemps.

Est-ce que vous renouvelleriez pareille 
expérience ?
Oui, nous sommes inscrits sur une liste 
des familles en attente d’accueil. Mais, 
comme il y a encore plus de 20 familles 
qui attendent, nous leur laissons la prio-
rité. Nous restons à disposition en cas de 
besoin.
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PAR MARIANA FILIPE CARVALHO, MEMBRE DU GROUPE 
DE CONFIRMATION JOURNALISME
PHOTO : FLORENCE HUWILER BEAUD

Instigateur de l'Action Osons l'accueil,
Bernard et Dora Huwiler ont accueilli trois migrants
érythréens dans leur foyer à Vaulruz. Interview.
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Ouvrons la voie
Entreprise de construction A. Tomasini SA

Chemin des Prairies 11 – 1630 Bulle 2
Case Postale 2003 – Tél. 026 913 08 80

Fax 026 913 08 89 – info@tomasini-sa.ch

Michel Corpataux, qu’est-ce qui vous a 
poussé à devenir directeur d’un chœur 
paroissial ?
J’ai commencé à chanter à la Maîtrise de 
Bulle sous la direction d’André Corboz, 
qui m’a enseigné le chant et la direction. 
J’ai appris sur le tas. Ensuite, j’ai travaillé 
l’harmonie pure avec Emile Lattion, l’har-
monie et le contrepoint avec Oscar Moret 
et le chant au conservatoire de Fribourg 
avec Philippe Hüttenlocher. J’aurais pu 
faire une carrière de soliste, mais j’ai choisi 
de diriger au lieu de chanter. Je ne trouve 
pas de limites dans le choix des œuvres, 
le répertoire de musiques sacrées étant très 
large.

Pourquoi cessez-vous la direction du 
chœur-mixte de Riaz ?
Tout d’abord, je désire prendre ma retraite 
musicale et profiter de la nature qui m’en-
toure. Je conserve la direction de la Chan-
son du Pays de Gruyère pour garder le 
contact avec le gens. J’arrête cette activité 
peut-être aussi par lassitude. Il y a quelques 
années, on chantait la messe tous les week-
ends, ce qui nous permettait de garder en 
mémoire et de travailler tout le répertoire 
appris très régulièrement. Comme il y a de 
moins en moins de messe, nous chantons 
de moins en moins et il est plus difficile de 
garder le répertoire, voire de le renouveler.
 
Citez un de vos meilleurs souvenirs avec 
votre chœur paroissial.
Il y en a beaucoup. Il y a déjà plusieurs 
années, nous nous sommes réunis avec 
La Cécilienne de La Tour-de-Trême et 
nous avons présenté « Le Sabat Mater » 

d’Haydn à La Tour, à Fribourg et à Sierre. 
J’ai eu beaucoup de plaisir à travailler avec 
Nicolas Wyssmüller. Nous nous entendons 
très bien, il n’y a pas de concurrence entre 
nous.

Que pensez-vous de la liturgie moderne 
d’aujourd’hui ?
Je ne suis pas pour la liturgie moderne. 
Je la subis. Les textes ne me plaisent pas. 
Je considère que c’est de la musique à 
succès, des « tubes » dont on se lasse très 
vite. J’aime l’ancienne liturgie et le chant 
grégorien.

Qu’enviez-vous à Nicolas Wyssmüller ?
Son âge !

PAR MARIE GOTHUEY 
PHOTOS : DR

Michel Corpataux et Nicolas Wyssmüller quittent
leur fonction à la tête des chœurs paroissiaux de Riaz 
et de La Tour-de-Trême. Retours.

Michel Corpataux 

Né en Gruyère en 1941. Il a dirigé :
le chœur paroissial d’Echarlens 
vers 16-17 ans.

Une première fois le chœur-mixte 
de Riaz durant 8 ans.

Le chœur paroissial d’Ouchy 
pendant 8 ans.

La chorale de Monthey (VS).

Une deuxième fois le chœur-mixte 
de Riaz pendant 33 ans et, parallè-
lement, le chœur des Armaillis 
pendant 40 ans et la Chanson 
du Pays de Gruyère depuis 53 ans.

Il a dirigé pour la dernière fois
le chœur paroissial, lors de la 
messe du 15 août 2016 à Riaz.
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Nicolas Wyssmüller, qu’est-ce qui vous 
a poussé à devenir directeur d’un chœur 
paroissial ?
J’ai commencé par hasard. Je chantais à 
la Maîtrise de Bulle. Et, durant mes années 
de collège, j’avais obtenu le diplôme 
de directeur de fanfare. En dernière année 
de baccalauréat, Georges Brülhart, chan-
teur à La Cécilienne, m’appelle pour me 
proposer la direction du chœur paroissial, 
car il ne trouvait personne. J’ai commencé 
avec 25 chanteurs et, actuellement, nous 
sommes plus de 50. J’ai attiré de jeunes 
chanteurs, qui sont devenus des copains. 
L’image de La Cécilienne n’est pas celle 
d’un chœur paroissial classique. Nous 
avons été dynamisés par des projets qui 
nous ont ouvert les yeux et les oreilles. 
Cette progression s’est faite sur vingt ans.

Pourquoi arrêter la direction de La 
Cécilienne de La Tour-de-Trême ?
En me présentant au Conseil communal de 
Bulle, je cherchais un nouveau challenge. 
Je m’étais dit que si j’étais élu, je cesserais 
cette activité. Effectivement, mon emploi 
du temps est assez chargé. Je suis profes-
seur à l’HEG à 40 %, je chante tous les 
mercredis à l’ensemble vocal de Lau-
sanne, ce qui représente environ 10 % et je 
dispense quelques heures de cours à l’école 
de commerce. A cela, se rajoute mon man-
dat au conseil communal de Bulle, où je 
suis en charge de la culture. Ce qui repré-
sente environ 40 %.

Citez un de vos meilleurs souvenirs avec 
votre chœur paroissial.
J’ai plusieurs excellents souvenirs avec 
mon chœur. Mais, un des plus récents, 
est sans aucun doute le Requiem de Fauré 
chanté par le chœur de May et La Céci-
lienne, le 15 novembre 2015, à l’occasion 
du 100e anniversaire de La Cécilienne de 
La Tour-de-Trême.

Que pensez-vous de la liturgie moderne 
d’aujourd’hui ?
Je n’aime pas la liturgie moderne, elle n’est 
pas à mon goût. Je trouve qu’elle est simple, 
moins technique et commerciale. Un 
chœur doit se former avec de la technique 
vocale. Je préfère un répertoire qui est 
connu depuis des siècles. C’est une culture 
à conserver et à enrichir. Nous avons la 
chance, dans la paroisse Saint-Joseph, 
d’avoir encore des messes très régulière-
ment. Ainsi, nous pouvons maintenir une 
activité forte et un niveau d’exigence élevé.

Qu’enviez-vous à Michel Corpataux ?
Sa taille ! Non mais je plaisante. J’admire sa 
faculté à être un vrai directeur de chœur. 
Sa manière de fusionner les voix qu’il a à 
disposition et d’en tirer l’essentiel. C’est 
un exemple pour moi, au même titre que 
Roger Karth ou Michel Corboz. Je les 
admire beaucoup.

VIE DES PAROISSES

Nicolas Wyssmüller 

Né à Bulle en 1976, économiste
de formation.

Il a dirigé durant 21 ans
La Cécilienne de La Tour-de-Trême.

Il a fondé le chœur de May en 1998 
avec Sabine Morand et Daniel Yerly 
et le dirige.

Il chante à l’ensemble vocal
de Lausanne.

Il chante ponctuellement
avec le chœur Orlando.

Il a été sélectionné pour suivre
un cours Master Class en octobre 
avec des chanteurs professionnels 
du monde entier.
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re Après le magnifique « Oscar et la dame rose », 
la Compagnie de la Marelle viendra de nouveau en Gruyère, 
cette année. A l’affiche : sa nouvelle pièce de théâtre
« Zachée 36 », trente-six variations sur l’Evangile de Luc.

PAR MICHEL KNOEBEL
PHOTO : DÉPLIANT DE LA COMPAGNIE DE LA MARELLE

Le théâtre à l’Eglise a été fondé à Lau-
sanne au début des années 60 par le pas-
teur aumônier d’évangélisation Alain 
Burnand et le comédien Gil Pidoux, afin 
de proclamer l’Evangile de Pâques sur 
les parvis des églises. Progressivement, le 
répertoire s’élargit : des pièces d’auteurs 
classiques ou contemporains sont jouées 
pour leur contenu proche de l’Evangile. Six 
comédiens font le grand saut de la profes-
sionnalisation et s’associent pour fonder la 
Compagnie de La Marelle, en 1982. Parmi 
eux, André et Edith Cortessis, comédiens 
et administrateurs, qui poursuivront 
l’aventure jusqu’en 2011, et Jean Chollet, 
actuel directeur de la Compagnie. 

Tout le monde, ou presque, connaît les 
exercices de style de Queneau ou les varia-
tions de Mozart sur le thème de « Ah ! Vous 
dirais-je maman… ».

Pourquoi, dès lors, ne pas créer des « varia-
tions » sur un texte biblique ?

On pourrait lire alors l’histoire de Zachée, 
ce percepteur collaborateur des Romains 
détesté du peuple juif, comme s’il s’agis-
sait d’un rapport de police, d’un poème 
en alexandrins ou d’une chronique du Far 
West et, musicalement, on passerait d’Of-
fenbach aux Beatles, en faisant escale dans 
le folk américain…

Un spectacle de sketches dans lequel 
musique, humour et théâtre se conjuguent 
pour le plus grand plaisir du spectateur 
(www.compagnielamarelle.ch).

Eglise Saint-Sulpice à Vuippens, le 
26 novembre, à 20h. Pour tout public. 
Entrée libre, collecte.

Quelqu’un m’aurait dit il y a dix ans : « Un 
jour, tu enregistreras un CD d’orgue. » Je 
lui aurais ri au nez. Et pourtant ! L’idée a 
fait son chemin, surtout depuis ma nomi-
nation d’organiste titulaire de La Roche et 
Pont-la-Ville. J’ai trouvé un splendide ins-
trument de 1857 en l’église Notre-Dame de 
l’Assomption de La Roche, fruit d’un cer-
tain Joseph Scherrer qui semblait au repos 
lorsque je le découvris sur la tribune. Les 
chanteurs et paroissiens me parlaient de 
cet instrument en des termes fort surpre-
nants : « Il ne vaut rien. Il sonne mal. Il n’est 
pas de grande qualité. » Lorsque j’ai caressé 
ses touches, il a laissé deviner un système 
mécanique des plus robustes et efficaces. Et 
quand j’ai essayé le Kérolophone de 8’ du 
Grand Orgue qui suggérait à mes oreilles 
un son à l’attaque précise comme un Prin-
cipal, suivie d’une résonance veloutée 
comme un Bourdon, je me suis dit que cet 
orgue devait à tout prix perdre son image 
de casserole et regagner ses lettres de 
noblesse. D’où l’idée d’enregistrer un CD.

L’orgue fut inauguré en 1857. Et comme 
il date du début de la deuxième moitié 
du XIXe siècle, je me suis penché sur un 
répertoire qui datait plus ou moins de cette 
époque. Cela permettrait une reconstitu-
tion sonore historique.

En découvrant l’œuvre de l’organiste et 
compositeur français Alexandre Guilmant 
(1837-1911), je suis tombé sur les premières 
livraisons (1871-1876) du recueil de « L’or-
ganiste pratique », contenant douze cahiers 
de pièces destinées à l’usage liturgique 
catholique. Et je découvris qu’une intégrale 
de ce recueil n’avait pas encore été enregis-
trée. Le contenu du CD était tout trouvé. 
Il pourrait donner suite à trois autres CD 
pour l’intégrale.

Nous vous souhaitons une bonne écoute, 
dans l’espoir que vous découvrirez avec 
plaisir un univers sonore hérité du patri-
moine culturel historique de notre canton.
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Les trois premières livraisons op. 39, 41 et 46 de l’Organiste 
Pratique d’Alexandre Guilmant sont disponibles sur CD.

TEXTE ET PHOTO PAR VALENTIN VILLARD
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Cette année, de nombreux chœurs de notre Unité pastorale 
ont vécu de belles fêtes. A toutes les personnes
récompensées, nous adressons nos vives félicitations.

Le chœur mixte La Lyre de Corbières a 
eu la grande joie de fêter, le 15 mai 2016, 
jour de la Pentecôte, ses 40 ans et de 
récompenser Anna Bapst et Anita Blanc 
pour quarante années de fidélité au chant 
sacré. La fête, qui s’est déroulée sous un 
soleil radieux, fut empreinte d’amitié et de 
partage. 

L’Echo du Gibloux d’Avry-dt-Pont a 
choisi de récompenser ses membres lors 
de son concert du 14 mai 2016. Olive 
Schmutz a reçu la médaille Bene Merenti 
et Jean Alleman a été honoré pour ses 
60 ans de loyauté à l’art choral. A cette 
occasion, cinq autres membres du chœur 
ont été récompensés pour leurs 25 ans au 
service du chant.

La Cécilienne de La Tour en fête
Le 26 juin dernier, la Cécilienne a rendu 
grâce au Seigneur pour la fidélité de ses 
membres au cours d’une messe solennelle. 

L’abbé Bernard Sonney, ressortissant de 
La Tour-de-Trême, a remis une médaille 
épiscopale à Madeleine Tornare. Six autres 
chanteuses et chanteurs ont été applaudis 
pour 40 ans de fidélité au chant sacré. Ce 
fut aussi l’occasion de manifester la recon-
naissance de la Cécilienne et de la commu-
nauté Saint-Joseph à Nicolas Wyssmueller 
pour ses 21 années de direction. Une belle 
journée d’hommage à ces chanteuses et 
chanteurs.

Prochaines médailles
Prochaines remises de médailles Bene 
Merenti, le dimanche 13 novembre à 
Hauteville, le jeudi 8 décembre à Morlon, 
suivie d’une reconnaissance diocésaine, le 
dimanche 11 décembre à Sâles.

Grand concert à Bulle
Dans les festivités du 200e anniversaire 
de la reconstruction de l’église de Bulle, 
le chœur mixte paroissial de Bulle et la 
Maîtrise de Bulle, accompagnés de solistes 
et d’un orchestre, interpréteront les sept 
paroles du Christ en croix, de César 
Franck, le dimanche 2 octobre, à 17h.

Méditation musicale 
à Notre-Dame 
de Compassion 

Méditation musicale à Notre-Dame 
de Compassion, à Bulle. Une fois
par mois, un chœur vient chanter, 
juste pour offrir un tapis sonore
à notre envie de calme, de réflexion. 
Un chœur emplit ce lieu magnifique 
de musique sacrée. Les gens 
peuvent profiter de ce moment
pour trouver ou retrouver l’inspira-
tion, la réflexion, la paix ou, tout 
simplement, un peu de calme.

Méditation musicale à Notre-Dame 
de Compassion à Bulle, à 17h,
les dimanches 18 septembre, 
16 octobre, 20 novembre, 15 janvier 
2017, 19 février, 19 mars et 21 mai.
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Erratum
Léandre Uldry, fils de Jean-Marc et Sandra
née Da Silva Canelas, La Tour-de-Trême

Baptêmes

Avry-dt-Pont
Livio Brändli, fils de Christian et Gaëlle née Clerc
Clara Sieber, fille de Jérôme Villoz et Rebecca Sieber
Dorian Descloux, fils de Mikaël et Nathalie
née Marchon
Olivia Chassot, fille de Guillaume et Sophie
née Ropraz
Julie Haas, fille de Jonathan et Marie née Droux

Bulle-La Tour
Communauté Saint-Pierre-aux-Liens
Inayah Reyes Gonzalez, fille de Juan-Carlos
et Yolanda née Gonzalez Garcia
Matheo Zäch, fils de Simon et Laurence Chassot
Matteo Spinelli, fils de Guy et Natacha Spinelli
Lucie Currat, fille de Stéphane et Céline Monnard
Madison Beaud, fille de Steve et Elodie
née Borgognon
Chiara Lopes Ferreira, fille de Gabriel et Carla
née Malho Lopes
Livia Brodard, fille de Frédéric et Julie Robin
Emma Robin, fille de Laurent Pict et Julie Robin
Lily Malnoy, fille de Fabrice et Virginie Laithier
Zélie Egger, fille de Patrick et Camille née Ody
Solana, Antonin et Nicodème Tercier, enfants
de Samuel Goetschi et Virginie Tercier
Yohann Volery, fils de Nicolas et Jacklynn née Puyol
Eline Hofmann, fille de Yann et Danielle née Karlen
Antoine Thürler, fils de David Berset et Cindy Thürler
Alizée, Zoé et Zack Mettraux, enfants de Yanick
et Marie née Gremaud
Nora Grandjean, fille de Christophe et Nadia
née Pythoud
Matteo Franc, fils de Grégory et Giulia née Cosentino
Matilde Fonseca Oliveira, fille de Marco Paulo
et Ilda da Conceiçaõ née Fonseca Oliveira
Léonore Baechler, fille de Stéphane et Elise
née Baeriswil
Johana Jungo, fille de Thierry et Wenulee
née Chenchat
Joanne Tevon, fille de Pierre-André et Sandra
née Bongard
Amandine Dos Santos Cordeiro, fille de Cédric Jelk
et Marta Dos Santos Cordeiro
Angelo et Rafaela Pinto Nogueira, enfants de Paulo 
César et Telma née De Sousa Pinto
Tyron Marcio Gonzalez, fils de David et Joanna
née Piller

Communauté Saint-Joseph
Noah Sudan, fils d’Olivier et Amanda née Rauber
Lucien Deladoey, fils de Laurent et Nicole
née Pasquier
Thomas Deladoey, fils d’Eric et Myriam née Oberson
Sam Murith, fils de Steve et Suzanne née Pittet
Mathias Scholler, fils de Daniel et Sandrine née Bossel

Lya Bernold, fille de Yannick et Elise née Pythoud
Nohlan Conde Marco, fils de Carlos et Maria
née Pereira Conde
Alexis Berset, fils de Gaëtan et Alice née Oberson
Juliette Bosson, fille de Raphaël Fracheboud
et Laetitia Bosson
Delphine Moret, fille de Didier et Fabienne
née Tornare
Soline et Gabin Fidanza, enfants de David Mensuelle 
et Pauline Fidanza
Beatriz Filipa Morgadinho Fernandes, fille d’Adlison 
et Raquel née Morgadinho
Giorgio et Mattia D’Angelo, fils d’Alessandro 
et Ernjeta Laloshi
Ana Sofia Murillo Casal, fille de Jorge Alvaro
et de Luisa née Murillo Reina Casal
Eloi Ruffieux, fils de Simon et Jessica
née Jaimes Huerta

Echarlens
Elizio et Nino Schiliro, fils de Nunzio
et Emilie Raboud

Hauteville
Wendy Matos, fille de Rui et Gorete née Beselga
Arnaud Vuagniaux, fils de Kevin et Aurélie
née Passaplan

La Roche
Jérémy Moret, fils de Yannick et Nadine née Brodard

Riaz
Romain Bosson, fils de Vincent et Soraya née Privet
Léa Bongard, fille de Marc et Christine née Münger
Jean Pidoux, fils d’Yves-Laurent Blanc
et Annabelle Pidoux

Sâles
Béatrice Menoud, fille d’Olivier et Brigitte née Pharisa
Annie Baumer, fille de Bastien et Nadia née Descloux
Logan Deschenaux, fils de Jérémy et Jenny
née Kilchoer

Sorens
June Voirol, fille d’Olivier et Anaïs née Clerc
Louane Rumo, fille de Stewe et Natacha née Keller
Xavier et Manon Beaud, enfants de Laurent
et Nathalie née Bochud
Mila Mauron, fille de Fabien et Claudia Zavattaro

Vaulruz
Mathis Dunand, fils de Guillaume et Valérie
née Genoud

Villarvolard
Nessa Riedo, fille de Cédric et Mélanie Mesot
Gwenaëlle Saouzanet, fille de Kim Bongard
et Géraldine Saouzanet

Vuadens
Maël Ducarroz, fils de Marc-Antoine et Brenda
née Guisolan
Ludivine Bussien, fille d’Yves Morel et Carole Bussien
Romain Hinfray, fils de Laurent et Nathalie
née Philipona
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Simon Eveillard, fils de Martin et Léa née Castella
Léon Moret, fils de Kevin et Héloïse née Baechler

Vuippens
Thomas Comi, fils de François et Sonia née Jaquier
Ambroise Tissot, fils de Xavier et Christel née Koenig

Mariages

Bulle-La Tour
Le 14 mai à Bulle : Thibaut Barbaouat
et Stéphanie Touchefeu
Le 21 mai à Romanens : Xavier Mauron
et Sandra Bugnon
Le 28 mai à Gruyères : Stéphane Sauteur et Aurore Berset
Le 28 mai à Château d’Œx : Patrick Yersin et Mélanie Roch
Le 11 juin à Gruyères : Yanick Mettraux et Marie Gremaud
Le 25 juin à Bulle : François Jelk et Elsa Menoud
Le 23 juillet à Hauteville : Raphaël Morand et Jessica Vonlanthen

Echarlens
Le 4 juin à Bellegarde : Mathias Beaud et Samantha Schuwey

La Roche
Le 7 mai à Broc : Romain Kolly et Caroline Dey

Riaz
Le 31 juillet au Portugal : Guillaume Kolly et Ana Luisa Barbosa 
Pinto

Sâles
Le 18 juin à Sâles : Benoît Seydoux et Isabelle Oberson

Sorens
Le 14 mai à La Joux : Claude Tercier et Stéphanie Menoud

Vaulruz
Le 23 juillet à Le Crêt : Alexandre Gobet et Aurélie Dunand

Décès

Avry-dt-Pont
Conrad Oberson, décédé le 17 juin à l’âge de 65 ans

Bulle-La Tour
Communauté Saint-Pierre-aux-Liens
Pierre Clerc, décédé le 3 mai à l’âge de 87 ans
Benoît Dumas, décédé le 11 mai à l’âge de 88 ans
Georges Magnin, décédé le 13 mai à l’âge de 70 ans
André Firmann, décédé le 16 mai à l’âge de 73 ans
François Robadey, décédé le 25 mai à l’âge de 98 ans
Elisabeth Wyssmüller, décédée le 25 mai à l’âge de 75 ans
Conrad Tercier, décédé le 4 juin à l’âge de 72 ans
Marie-Louise Andreoli, décédée le 10 juin à l’âge de 88 ans
Jean-Pierre Gianini, décédé le 13 juin à l’âge de 66 ans
Maria Grangier, décédée le 17 juin à l’âge de 93 ans
Jacques Overney, décédé le 26 juin à l’âge de 65 ans
Anne-Marie Girard, décédée le 2 juillet à l’âge de 85 ans
David Gavillet, décédé le 3 juillet à l’âge de 45 ans
Angèle Andrey, décédée le 4 juillet à l’âge de 83 ans
Noëlle Sottas, décédée le 9 juillet à l’âge de 86 ans
Madeleine Bays, décédée le 10 juillet à l’âge de 78 ans

Gérald Gremaud, décédé le 13 juillet à l’âge de 82 ans
Augusta Gremaud, décédée le 14 juillet à l’âge de 90 ans
Jacqueline Dupasquier, décédée le 20 juillet à l’âge de 69 ans
Janine Pasquier, décédée le 23 juillet à l’âge de 85 ans
Jeanne Scheidegger, décédée le 26 juillet à l’âge de 102 ans
Juliette Fragnière, décédée le 30 juillet à l’âge de 89 ans

Communauté Saint-Joseph
Danielle Meyer, décédée le 14 mai à l’âge de 68 ans
Suzanne Peiry, décédée le 24 mai à l’âge de 81 ans
Jean-Paul Seydoux, décédé le 11 juin à l’âge de 62 ans
Roland Buchs, décédé le 13 juillet à l’âge de 75 ans
Emile Buchs, décédé le 17 juillet à l’âge de 94 ans

Corbières
Bernard Oberson, décédé le 23 mai à l’âge de 64 ans
Simone Droux, décédée le 6 juin à l’âge de 97 ans

Hauteville
Marie-Anne Castella, décédée le 26 mai à l’âge de 82 ans
Félix Passaplan, décédé le 21 juin à l’âge de 73 ans

La Roche
Albin Hauser, décédé le 14 mai à l’âge de 83 ans

Morlon
Augusta Gremaud, décédée le 14 juillet à l’âge de 90 ans

Pont-la-Ville
Simone Kolly, décédée le 29 juin à l’âge de 86 ans
Philémon Bapst, décédé le 9 juillet à l’âge de 94 ans

Riaz
Colette Gapany, décédée le 21 juillet à l’âge de 83 ans

Sâles
André Descloux, décédé le 9 mai à l’âge de 72 ans

Vaulruz
Romeo Carpino, décédé le 18 juin à l’âge de 47 ans
Daniel Bertherin, décédé le 19 juillet à l’âge de 60 ans

Villarvolard
Roland Fontaine, décédé le 19 juin à l’âge de 89 ans

Vuadens
Dami Lutonda, décédé le 17 mai à l’âge de 67 ans
Jean-Michel Dévaud, décédé le 20 mai à l’âge de 62 ans
Bernard Genoud, décédé le 29 juin à l’âge de 76 ans
Suzanne Pittet, décédée le 28 juillet à l’âge de 85 ans

Vuippens
Michel Charrière, décédé le 28 juin à l’âge de 82 ans
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BRÈVES

Dans notre unité pastorale

Information 
importante concernant 
les sépultures

Dès le 1er septembre 2016, toutes les sépul-
tures auront lieu à 14h au lieu de 14h30 
dans toutes les paroisses de notre Unité 
pastorale. Cette décision a été prise dans 
un souci d’unification.

Conférence 
de Philippe Lefebvre

Le 12 octobre 2016, à 20h aux Halles à 
Bulle, conférence du professeur Philippe 
Lefebvre sur le thème « Quand les autres 
font mal » - Réflexions bibliques sur les 
souffrances infligées par l’entourage.

A la rencontre 
du bouddhisme

Lors de la Semaine suisse des Religions,le 
groupe interreligieux et interculturel de la 
Gruyère organise une conférence-débat, le 
jeudi 3 novembre 2016, aux Halles, à Bulle.
La philosophie de cette culture accorde 
une importance particulière à l’altruisme, 
point de départ pour faire le premier pas 
vers l’autre. Cordiale invitation.

Maîtrise Saint-Pierre-aux-Liens
Chanter, c'est prier deux fois, c'est rendre vivant un monde
de beauté et de lumière: voilà la mission que portent les choristes 
de la Maîtrise Saint-Pierre-aux-Liens, de Bulle. Ces jeunes
chanteurs répètent, une fois par semaine, sous la direction de Bernard Maillard, dans une ambiance sérieuse et chaleu-
reuse. Ils reçoivent une véritable formation musicale.

Ces chanteurs ont la chance de réaliser des projets tels que l'animation des messes (Noël, Pâques), des œuvres
magistrales, comme les « Carmina Burana » de Car Orff, l'oratorio « Nicolas de Flue » d'Arthur Honegger,
des concerts avec d’autres ensembles qui abordent des partitions où une partie est spécifique aux voix d’enfants.

Renseignements : Bernard Maillard, 079 269 92 84. E-mail : bernard.maillard@websud.ch

Le Chœur Saint-Pierre-aux-Liens est un ensemble vocal constitué d’une cinquan-
taine de choristes. Sa principale activité est l’animation musicale des liturgies
de la communauté Saint-Pierre-aux-Liens. Le répertoire travaillé comprend
des œuvres de toutes les époques, allant du chant grégorien aux compositeurs
de la Renaissance et également des pages contemporaines. Lors des fêtes de Noël, 

Pâques et autres, le chœur interprète des messes de Mozart, Haydn, Schubert, accompagné d’un ensemble
instrumental et de solistes.

Renseignements : Bernard Maillard, 079 269 92 84. E-mail : bernard.maillard@websud.ch

Sincères félicitations

PAR LE SECRÉTARIAT DE L'UP
PHOTO : GÉRALD RUMO

Toutes nos félicitations à Laurie Oberson qui a réussi son CFC d’employée de commerce 
au sein de notre Unité pastorale au terme de trois ans d’apprentissage. 

Nous lui souhaitons bon vent pour son avenir professionnel. 

Bienvenue à Joana Alcobia, qui a commencé son apprentissage d’employée de commerce 
au sein de notre Unité. Nous lui souhaitons plein succès pour ses trois années de forma-
tion. 

Laurie Oberson accompagnée de sa formatrice, Isabelle Rumo, lors de sa remise de diplôme 
le 15 juillet dernier.
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le Célébrations particulières
10 septembre à 17h30 à La Roche, messe d’ouver-
ture de l’année pastorale
18 septembre à 9h à l’église Saint-Pierre-aux-Liens, 
Bulle, messe radiodiffusée
30 octobre à 10h à La Tour-de-Trême, bénédiction 
de l’orgue restauré
30 octobre, la messe de 19h à La Tour-de-Trême est 
déplacée à la chapelle Notre-Dame de Compassion 
à Bulle
6 novembre à 10h à La Tour-de-Trême, messe avec 
les Trompes du Pays de Fribourg
13 novembre à 10h, messe In Memoriam à Bulle

Fêtes patronales
11 septembre à 10h à Morlon
25 septembre à 9h30 à Riaz
2 octobre à 10h à Sorens
13 novembre à 10h à Avry-dt-Pont

Célébrations de la Toussaint 
le 1er novembre 2016
9h Hauteville, Morlon, Pont-la-Ville,
 Vuadens, Vuippens
10h30 Avry-dt-Pont, Bulle, Echarlens,
 Sâles, Villarvolard 
14h30 Corbières, La Roche, La Tour-de-Trême,
 Riaz, Sorens, Vaulruz

Rencontres de réflexion 
sur le baptême 2016-2017
Les mardis de 19h45 à 21h15 au centre paroissial
de Riaz
13 septembre 2016 17 janvier 2017 23 mai 2017
18 octobre 2016 21 février 2017 13 juin 2017
15 novembre 2016 21 mars 2017 4 juillet 2017
13 décembre 2016 25 avril 2017 29 août 2017

Café deuil
Chaque 2e jeudi du mois, un membre de la pastorale 
des funérailles est à votre écoute au 1er étage des 
Halles à Bulle de 15h à 17h. Reprise des rencontres 
le 15 septembre.

Café partage
Tous les lundis 14h-17h, la Rieta 5, Bulle
1er lundi du mois 13h30-17h, salle paroissiale,
  Sorens
1er jeudi du mois 14h-16h, centre paroissial,
  Riaz
2e vendredi du mois 14h-17h, salle paroissiale,
  Hauteville

Célébrations de l’Eveil à la foi
28 septembre à 15h à l’église de Vuippens
14 décembre à 15h à l’église d’Echarlens

Accueil des nouveaux servants 
de messe
11 septembre à 10h à Hauteville
1er octobre à 17h30 à Bulle
2 octobre à 10h à La Tour-de-Trême
26 novembre à 18h à Echarlens
3 décembre à 18h à Riaz

Première communion 2017 
Réunion d’informations pour les parents
Avry-dt-Pont, Echarlens, Sorens et Vuippens, le 8 sep-
tembre à 19h30 au centre paroissial, Vuippens
Riaz, Sâles, Vaulruz et Vuadens, le 13 septembre à 
19h30 au centre paroissial, Vuippens
La Tour-de-Trême, le 20 septembre à 19h
Bulle et Morlon, le 22 septembre à 19h30 à la grande 
salle des Halles, Bulle
Corbières, Hauteville, Villarvolard, La Roche et Pont-
la-Ville, le 27 septembre à 19h30 à l’église d’Hauteville

Messes en famille
Messes en famille
10 septembre 17h30 La Roche
16 octobre 10h30 Echarlens
3 décembre 17h30 Bulle
17 décembre 19h Au Brand, La Roche
24 décembre 17h Echarlens, Sâles
  17h30 Bulle
  17h30 Corbières *
* Liturgie de la Parole

Messes avec liturgie de la Parole
pour les enfants Bulle, 10h
9 octobre – 23 octobre – 13 novembre
27 novembre  – 11 décembre

200e anniversaire de la reconstruction 
de l’église de Bulle
Les 17 et 24 septembre à 11h et les 18 et 25 octobre à 
17h, venez redécouvrir l’église Saint-Pierre-aux-Liens. 
L’abbé Bernard Miserez, curé modérateur, et Denis 
Buchs, historien, vous guideront lors de ces visites.
Concerts d’orgue
Concert anniversaire le 22 septembre à 20h
23 octobre et 13 novembre à 17h

Prière des mères
Venez prier avec d’autres mères
les lundis 3 octobre et 12 décembre
et les mercredis 1er février,
5 avril et 7 juin 2017 de 20h15
à 21h15 à la chapelle Notre-Dame
de Compassion à Bulle.
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Toujours présent à chaque instant
A dit notre cher pape François.
Pour chaque prêtre évidemment
Au service de tous dans la foi.

J’en connais qui donne leur temps
De jour en jour et d’heure en heure
Aux malades et aux indigents
A ceux qui souffrent, à ceux qui pleurent.

Malgré la fatigue ils sont là
Quand le dernier moment arrive
Ils prient et caressent leurs bras
Pour les conduire sur l’autre rive.

Hélas ! Beaucoup attendent en vain
Du courage par une écoute
Elle reste alors le seul soutien
Et efface tristesse et doute.

Peut-être sont-ils passés par là ?
Ces prêtres allant toujours semant
La parole à ces gens si las
De solitude en vieillissant.

Mais chaque année quelques vacances
Pour recharger les batteries
Se ressourcer dans le silence
Nos prêtres en ont besoin aussi.

Mais nous chrétiens que faisons-nous ?
Pour ceux dont les murs se lézardent
Allons vers eux et sans tabou
Du haut du ciel Dieu nous regarde.

Ne prenons pas un sens unique
En ne pensant qu’à notre confort
Vivons la parole biblique
Soyons généreux dans l’effort.

N’oublions pas notre jeunesse
Qui se perd parfois de nos jours…
Elle est le futur de promesses
Pour que demain règne l’amour.

PAR ROSE-MARIE JETZER
PHOTO : DR


